
TE8 OAMPAGÉES

que la Gaspésie accusait une -augmentation de 15 630 Il nous sudra de glaner, danns1 cno e d
Iines. Si on la compare maintenant ave lo Cap Brr- cette féte, quelques perles précioss qui ont
ton' on voit que la population de celui ci était en 1871, la reconn.issance que s'est acquis M Laball do;
de 75,483 fimos. et. en 1881,' de 84,500, soit une aug- part de ses paroissiens et de tous ceux qui ont coeu
montation de 9,017. la gloire de notre religion et l'agrandissement

Et'la Gaspésie, comme la plupart des districts fran- notro pays.
çais de la province, n'a reçu depuis un siècle aucune Coux qui donnent le signal, d'ùno jo e profonde
immigration d'Europe. Elle a grandi d'elle-mêmo. ment .entie furent ceux qui devaient .. M le curé

Ce qui lui a permis de so développoi ainsi et do Labollo le bonheur de puiser lour éducation dans un
garder ses habitants, c'est la protoection intelligente collòge dont il est le fondateur et qui est dirige-par
que lui a accordéo le gouvernement de Québec, à les relgieux do Ste Croi.
demande du commandant FortifI En effet, de 1867 . Voici quelques extraits de l'adresse qui tut préson
à 1875 on.a fait ouvrir, dans cette région,.175 milles tée à M. le curé Labelle, par les élèves do co.colle ô
de chemins de colonisation, qui ont éminemment fa- i Révérend Monsieur,
vorisé l.'établissement du pays1. C'est inconte.stable:"vorisé~~~ Iltblsemn du-Cet"L'institution que votre zèle pastoral. fonda il-

mont à ce chemins qu'on doit l'augmentation de " ans
population de 33 pour cent dont nous parlions tout . pour l'instruction des .j-nnes gens .e cette

a l'heure. localité, s'unit en ce jour à vos paroissieus, à tous vos
amis, pour voue offrir l'hommago de sa plus profondeDepuis que le mouvemont s'est ralenti, c'est-dirc vnvration et de sa vive gratid......

depuis trois ou quatre ans, l'excédant de la popul1tion. S'il ne s'agissait que deftein s Ur, fan
les jeunes gens, ne trouvant plus d'issuo vera l'inrté' ndatur,-ce qui pourtant serait bien pdaist euor...uo
rieur des terres. se sont mis à émigrer. C'est pécisé- les senti menti d'une joie nilt ie no enoe-
Ment pour remédier à ce mal que les curés do la Gas ras entoble et viv nous animoa
pésie se sont constitués en société de colônisation, afin raient sans doute, mais il y a plus dans nos aines acP tuellomont.de suppléer aux ressources que le gouvernement local. f , . : .
trop pauvre, est obligé de leur dispenser plus parcimo- . est uneeitme oruili d nous un.t
xieusement en justice pour les nombreux ditricts

oveau iréclament sa sollicitude........ qui, tont on se dévouant, comme un vrai ap·ire de
Jésus.Christ, à l'extension du règne de Dieu, a mérit4

Fête à 1'occasion du cinquantüime annivrrsaire de nais. aussi de sa patrie le nom d'kipòtre de la colonisation...
sance du Révd .l. A. Labelle. curé de St Jérônme et apt.re J Si vous travailliez, Révérend Pastour, pour 1.
de la colonisation.-Leas 28 et 29 novembre dernier, les gloire de ce monde, nous vous dirions : Reposez vous
citoyens de la ville de St Jérôme-étaient dans li jbi- lmaintenant do vos longues fatig:îes, d.. v6s veilles
lation, ils célébraient avec In plus grand enthou.ia1.mo multipliées, des privations de tontes sortes qui ont
le cinquantenaire de leur pasteur, du fondaieur d'une accompagné vos courses à traver les vallées et les
ville qui avec une population le près de 5.000 âmes., montagnes du nord, au milieu des'épaisses forèts.où,
poEsède un chemin de fer, une foule do manufécture et vos pas gênéreax sont allés pianter la Croix, pourypar.dessus tout une ambition la plus marquée pour .e- marquer la place où déj:à plusieurs temples religieux
condor les efforts de leur vénéra ble curé, qui les a faits liesaent leurs flèches radieuses au.dessus dos hameaux
entrer résolument dans la voie du perfeotionnomont florissants.
agricole et à su leur inspiror un dévouement sans pi- ' Mais la couronne que vous ambitionnez devant
reil à la cause do la colonisation dont il est l'apôtra le être éternelle, et, d'un autre côtéý proportionnée au
plus intrépide. Pour les pairoissiens de St Jérôme la labours que vous vous imposez, vous désirez sans
religion et la patrie ne forment.qu'un: en-leur nom et doute ne dair vos travaux qu'avec la vie, afin d'aug.
.4l'appel deÇ. le ouré Labello, tous redoublent do monter de plus en plus lo prix de cette récompense
zèle pour la gloire de la religion et l'ag andinse t inumhsiblo qui vous attond là haut.
de leur patrie. En ces jours do fète, ils célébraient les ,Le lendemain, après la messe, les membres du ôler.hauts ftits accomplis ploer la plus grando gloiro de la gô venus on grand nombre 6'associer à ces ftes, pré
religion, et los muvres patriotiques anxqu elle, ils ont scntèrent à .leur confrère, M. le curé Labello. ine
ris part et qui leur permottentde se glorifier détre magnifine adresse, en même t.umps qu'uno ontroles foudatteurs de plusieurs parouses: tout cela parou en or de haute valeur.

qu'ils se sout générousomnont gioupés autour dle leur
vénérable ouré. JReurouso paroisse qui peut sorvird'Qx- - Voici quelques extraits de cette adresse qul'fut lmto
emple à tant d'autre, qui demouront-dans l'indiffé r lu R±vd tiM. A.- Nantel, supérieur du Sàinair e
rence. Sto Tbèròse

Nous n'entroprondrons pas do signaler ici les couvres Monsieur le curé,
de bien accomplies dans cette paroisse : elles sont déjà Vos conutrres et amladeii lergd nnponv lent rEterétîr . J
connues et sont inscrites eu groszes lettres dans l'his- icet te sete, à cet hommage su2nuel .P'stimo e reonnua 
taire de notro pr ys;i plus encore, elles ont été citées sance, 0i; pour vous dire la part qu'ils y prennent, ils me prieit

do tre lenr interprütw unpîrrs de vous. Cet e tache toutagréablovecorgeilparîe -ioins les plus inrrenaats do qu'elle soit iiour itiol, i lulise s. Clettue tcer toutagréable
P'Europe, notamment par .\M. Jannet et Ramocau qui barms; car je ne vt e oint eu cette eirconstanen r le
i'ont ou que des paroles de félicitatious à oirrir à-oe. b5cre-th d' l'ilntimit6 en r6vélant ce trésor do qualités nimnab-es
ui qui prJsido a eo tanet du piersévéranice et d'éner. qui ,M. h* onr6 du St Jérômno tient en réserve pour ses confruros
goi ce monvement religieux et patriotique: M. le s den ant tout ce qu'il ait Mettre d'exqIse you P

:r b e lle . o ve lla n e • c îý ta lIt4 , to u t c e q u 'it e et dJo. orux e n a e~urôLibele..b1e~'~llaneetdu géreux dé4vouemeant Jonc TeUX pola<.


